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Lundi le paquet partira pour etre remis au
coche ä Aarau.

Brugg ce 24 Juillet 1756.

Zimmermann M. D.
L'inoculation justifie de M. Tissot est traduite

en allemand. Je lui en enverrai un exemplaire
au premier jour.

92.

(Sern Sb. 50, Str. 59.)

J'ai l'honneur de vous presenter mon poeme
sur la destruction de Lisbonne.

Ce que vous m'aves dit par rapport ä ma
poesie est sans replique. Je puis vous assurer que
vous m'aves persuade, et que je ne me melerois
point de ce metier, bien entendu que Famuse-
ment d'une apres diner, reifere peutetre de 2
mois en 2 mois dont on ne fait point part au
public, ne merite pas ce titre.

On ma prie d'inserer du moins vos vers pour
Me Darjes dans les Sermifdjte ©djriften, ce que je
refuserai, si vous les voules.

Vive l'esprit et surtout le votre! Ce trait
« Huic calcaria» a opere merveilleusement sur
moi. Je vous avoue ä present Monsieur que je
vous voulai (proh dolor!) veritablement du mal
de ce que vous me semblies decourager dans
mes petites entreprises litteraires. Mais ce mot
me fit sentir subitement que j'avois raisonne en
veritable blockhead et que vous etes Fhomme
du monde qui s'interesse de la facon la plus
sensefe pour mon bonheur.
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Lundi Is paquet partira pour être remis au
«sons à ^arau.

LruM «s 24 juillet 1756.

L'inoenlation znstitiê ds N. Lissot est traduite
en allemand, eie ini en enverrai uu exemplaire
an premier jour.

92.

(Bern Bd. 5«, Nr. 59.)

Lai l'bonneni- de vous presenter mon posino
snr ta destruction de Lisbonne.

Os qus vons m'avês dit par rapport à ma
poesis sst saus réplique. Zs puis vous assuror que
vous m'avês persuado, st qus zs us ms instsrois
poiut ds os mstisr, bien entendu que t'amuse-
meut d'uus après dîner-, i-sitsrs psutstrs ds 2
mois su 2 mois dout on ns tait point part an
pubtio, ue mérite pas oe titre.

Ou ma prie d'insérer dn moins vos vsrs ponr
M Larz'es daus lss Vermischte Schriften, es qus zs
rskussrai, si vons tss voûtes.

Vivs t'sspi'it st surtout ts votrs! Os trait
« Luie oaloaria » a «pore merveilleusement snr
moi. ete vous avoue à preseut Nonsieur qne ze
vous vonlai (prob dolor!) véritablement du mal
de oe que vous ms sembliês décourager dans
mss pstitss entreprises littéraires. Nais oe mot
me lit sentir subitemeut que z'avois raisonne en
veritable blookbead et qne vous êtes l'Komme
du monde qui s'intéresse de la lacou la plus
ssusêe ponr mon bonbenr.
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L'iter veragricum sera sans doute ecrit d'une
fa^on bien differente de Fiter Helveticum de 1731
et 1734 qui etoient proprement destine aux bo-
tanistes. M. Tissot le traduira sans doute

Je pense que Mlle votre fille devoit payer
son tribut ä la nature. Les chaleurs passees, tout
ira mieux ä ce que je me fiatte.

Je ne scai pas si j'ai eu l'honneur de vous
dire combien M. Ehrhard fut ecstasy de l'offre
gracieuse que vous m'aves fait pour son fils.
II veut Fenvoyer ä Berne au printems prochain,
et il aura Fhonneur de vous ecrire.

Brugg ce 31 Juillet 1756.

Zimmermann.

93.

(Sern Sb. 50, Str. 61.)

Je serois bien heureux si vous avies trouve
mon poeme sur Lisbonne supportable. Mais ä

juger de ces traits vifs que vous y aves vu en
quantite, je ne puis pas me flatter de cet avan-
tage.

J'ai pense que de certaines choses pourroient
bien vous deplaire, aussi n'ai-je pas ose vous
presenter mon Ms. comme je Faurois bien
souhaite. J'ai voulu faire ma cour ä M. Haller age
de 20 ans, ayant desespere de pouvoir la faire
ä M. Haller age de 50. Ces amis qui ont trouve
dans ce poeme des traits satiriques n'etoient
apparemment pas longtems occupe ä les chercher.
Je ne connois ni ce M. de Sekendorf, ni ses
Poesies, ayes la bonte Monsieur de me dire ce
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L'iter veragricuiu sers, sans doute oorit d'nne
tacov dieu dilterente de t iter rlstvetiouiu cto 1731
et 1734 qui etuient proprement destiné aux Ko-

tanistes. N. Lissot ts traduira sans ctouts?
Ze ponse que N"° votre bile ctevoit paver

son tribnt à ta uature, Lss cbaleurs passées, tont
ira mieux à oe que je rns natte,

<Is ue soai pas si j'ai eu l'bonnsur de vous
dire combisn N, A^/?K/'cê tut oostasê do t'otkrs
gracieuse que vous m'avês tait ponr son tiis.
It veut l'envover à Lerus au printems procbain,
ot ii aura i'nonnsnr ds vons sorirs.

Lrugg oe 31 Zuiilst 1756.

,Bcrn Bd, 50, Nr, 61,)

Zs ssrois bieu beureux si vous «vies trouvé
luon poeius sur Lisbonne supportable. Nais à

juger de oes traits vils que vous v avês vu en
quantité, js ns pnis pas ins tlattsr ds ost avau-
tage.

Lai pensé que de oertaiues cboses pourroieut
bieu vous déplaire, aussi u'ai-je pas osé vous
presenter luou N». cornine je l'anrois bien son-
baitê. Lai vonln taire ina conr a N, Laiisr agê
de 26 ans, avant désespéré de pouvoir ia taire
à N, Haiier agê de 56. Oes amis qni out trouvé
daus os posrns dss traits satiriquss n'êtoient ap-
parsnunent pas tongtsms «conpê a los «bsrober.
Ze ns connais ni co N. de ö'sken^«?"/', ni ses
Loesiss, avês la bonté Nonsieur de ine dire ce
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